
Mixte par quatre 2015

Finale de ligue

23-24 avril 2016

Si cette année aura été très inégale pour moi du point de vue des performances réalisées, mon
dernier week-end de compétition concernera une épreuve où nous avons (enfin) atteint notre objectif
après deux tentatives infructueuses, puisqu’il s’agit de la finale de Ligue du Mixte par quatre. Autant
être franc tout de suite, espérer aller plus loin ne relèverait plus de l’optimisme mais carrément du
délire. Une finale de Ligue de bridge, ça peut en gros se comparer à un premier tour d’élections
présidentielles : 18 candidats, deux élus. Dans le lot, il y a ceux qui sont déjà en train de préparer le
deuxième tour (la finale nationale en l’occurrence) tellement une élimination semble incongrue pour
eux, et qui seront bons pour faire une Lionel Jospin si ça tourne mal (mais je doute fort qu’ils se
retirent de la vie bridgesque dans cette éventualité) ; quelques outsiders qui se verraient bien sortir
du lot sans trop oser l’affirmer ouvertement ; et les nombreux candidats qui sont là pour se faire voir
un peu mais qui n’ont pas l’ombre d’une chance de continuer l’aventure. On fera partie de ce lot,
peut-être pas non plus dans la peau d’un Philippe Poutou du bridge, mais sûrement aussi crédibles
en candidats présidentiables que François Hollande à l’heure actuelle. Bon, si ma métaphore vous
gonfle, soyons plus directs : douzièmes à l’indice, les cinq dernières équipes semblent quand même
un cran en-dessous mais il y en a sept ou huit qui sont au-dessus, voire carrément très au-dessus
de nous. On est de toute façon là pour faire de notre mieux, et surtout passer un bon moment en
s’amusant à la table. Accessoirement, puisque cette finale se déroule à Orthez, c’est l’occasion d’un
week-end sympa chez notre copain Raoul, on mangera bien le samedi soir. Pour le reste, six matchs
de seize donnes avec mi-temps, et bien sûr une organisation en patton Suisse, nous attendent, soit
96 donnes à jouer, et 1 248 cartes à tenir en essayant de ne pas faire n’importe quoi avec !

Premier match

On commence bien sûr avec un match contre une équipe très proche de nous à l’indice, en l’oc-
currence l’équipe de mon ami Alain Costes contre qui on a déjà eu l’occasion de débuter quelques
fois nos week-ends de mixte. Toujours dangereux, notamment à cause de la présence de Serge Rou-
quillaud dans leurs rangs. Un bon test pour voir si on va squatter la fin de tableau tout le week-end
ou si on a une chance de se ballader un peu plus haut. Nous jouons la première mi-temps en EO salle
ouverte, à la table d’Alain. On commence tranquillement avec une égalité sur une donne de partielle
(les adversaires avaient vraiment trop de jeu pour qu’on puisse les faire chuter), mais la deuxième
partielle est déjà moins anodine :
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Donne 7 (Tous vulnérables)

♠ 9 5 4 3
♥ D 9 6
♦ V 10 4
♣ 8 7 5

♠ A D V ♠ R 8 7 6
♥ 10 3 2 ♥ R 8
♦ A 9 3 ♦ 7 6 2
♣ D V 9 3 ♣ R 10 6 4

♠ 10 2
♥ A V 7 5 4
♦ R D 8 5
♣ A 2

Ouverture d’1♥ en premier en Sud, suivie de deux passes, réveillez-vous en Est et si oui par quoi ?
J’ai hésité un petit moment entre un contre léger et 1SA, pour finalement choisir ce dernier. Nathalie
a assez logiquement tenté 2SA et on en est restés là. Après un contre, on n’est pas beaucoup mieux
puisque Ouest devrait cuebidder à 2♦ et nous mener trop haut. Bref, au contrat de 2SA, une défense
vaguement au point ne devrait pas avoir trop de mal à faire chuter de quatre, par exemple entame
Dame de carreau, appel en face, et en main à l’As de trèfle Sud rejoue petit carreau pour traverser
à coeur, explosion du canard. Heureusement pour moi, la défense à ma table n’était pas vaguement
au point, Sud a entamé du 5 de carreau, j’ai plongé sur l’As pour rejouer trèfle (duqué une fois) et
Sud a enchainé sur RD de carreau (écrasant les honneurs de sa partenaire et le treizième carreau.
Superficiellement, il semble bien que ça file le contrat, mais en fait je suis victime d’un drôle de
squeeze sur le dernier carreau : devant garder mon Roi second à coeur et mes quatre piques (sinon,
je n’ai plus huit levées), je dois sécher un trèfle dans ma main, ce qui me ruine les communications
pour prendre à la fois trois trèfles et quatre piques. Quand les piques ne sont pas 3-3, je finis donc par
faire -1 (non, on n’a pas poussé jusqu’à tirer l’As de coeur après le treizième carreau quand même).
Un moindre mal, mais qui coute 5 IMPs puisque de l’autre côté on semble avoir trouvé un contrat
qui rentre. Dans le silence adverse, nous allons ensuite chercher un 4♥ normal mais sévèrement
condamné par des répartitions affreuses. Il faut dire que Sud a passé après un début (1♠) - (1SA)
avec un 6-5 mineur en étant vert, ce qui est très surprenant. Tout cela finit par une perte d’un IMP
quand on fait -3, les donnes animées accouchent parfois d’une souris. C’est un peu la même sensation
que nous aurons sur la donne 1 qui nous arrive ensuite : nos NS produisent la fabuleuse séquence
1♣ - 1♥ - 2♠ fin. Je revérifie bien deux fois que l’enchère était 2♠ et qu’il n’y avait pas un gag
absurde du genre ouverture en troisième avant de mettre le dernier passe, mais non, en finale de
Ligue d’Excellence on peut trouver des gens qui passent un bicolore à saut. Bon alors évidemment, il
y avait une poubelle 3433 avec un As en Nord, mais soyons sérieux deux secondes, si on répond sur
l’ouverture, on assume ensuite ! Alain est à peu près aussi abasourdi que moi en Sud, et prend neuf
levées assez normales, alors qu’à cartes ouvertes on peut faire 6♣. Ceci dit, à deux jeux, on risque
aussi assez fort de chuter 5♣, le contrat qui aurait normalement du être atteint. Nos partenaires
prendront une autre route puisque Jacques redemandera à 1♠ seulement avec la main de Sud, pour
un passe beaucoup plus compréhensible en Nord. On gagne notre premier IMP du week-end sur la
donne. Notre Nord s’illustre encore juste après : avec l’As cinquième à pique (et absolument rien
à côté), elle répond 1♠ sur 1♦ (chat échaudé ne craint apparemment rien du tout), puis passe sur
la redemande à 1SA. On fait normalement chuter, mais -1 coute 5 IMPs quand les autres contrats
crédibles (et notamment 2♠) ne se passent pas mieux. Je pioche alors une belle bouse : 4432 avec l’As
de pique pour tout potage (ah, et trois 10 quand même). Nos adversaires se dirigent tranquillement
vers le contrat de 2♥ quand je décide de réveiller par un 2♠ qu’on pourrait certainement qualifier
de complètement kamikaze, surtout à vulnérabilité défavorable (oui, je l’avoue). Cette opération à
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haut risque semble réussir dans un premier temps, quand Alain ajoute le troisième coeur (à mon
humbre avis une très mauvaise enchère vu son jeu, soit dit en passant), ce qui est un palier trop
haut. Mais voila, forcément, Nathalie a du jeu, et décide de mettre 3♠ avec son singleton coeur et
. . . seulement trois piques. Premier miracle, je ne suis pas contré, deuxième miracle, la défense file
tout ce qu’elle peut et je finis à -1 pour une égalité avec le 2♥= de l’autre table. On a vraiment frisé
la correctionnelle (sur une défense inspirée, je suis à -3), mais nous sommes toujours en retard dans
ce match.

Donne 4 (Tous vulnérables)

♠ A R 9 8 ♠ D 3
♥ R D 6 4 ♥ V 9
♦ V 9 2 ♦ A 7
♣ R 2 ♣ A 10 9 6 5 4 3

On n’est pas loin du chelem mais la plupart des tables enchériront simplement 1SA - 3SA (j’aurais
sûrement fait un choix plus ambitieux avec un singleton en Est, mais j’ai suivi la foule). La question
est simple : comment maniez-vous les trèfles ? La réponse devrait être tout aussi immédiate à ce
niveau : on tire le Roi et on fait l’impasse si un honneur apparait en Sud (moindre choix). Aux
deux tables, pourtant, Ouest a tiré en tête (Sud avait le Valet sec). Nathalie avait une bonne excuse,
à notre table Nord avait choisi l’entame coeur dans 8752 plutôt que carreau dans RD104 (choix
d’autant plus saugrenu qu’elle a entamé du 2 de coeur et pas du 7 !), d’ailleurs Nathalie a fini à
douze levées quand même. De l’autre côté, sur entame carreau, c’est nettement plus douloureux, -1
et 13 IMPs pour nous. Une dernière donne animée avant la mi-temps :

Donne 5 (NS vulnérables)

♠ A
♥ A R D 9 7 4 3
♦ R D 9 6
♣ 3

♠ R 7 6 5 2 ♠ 10 9 8 4
♥ 6 ♥ 5
♦ V 8 ♦ A 10 4 3
♣ D 8 6 5 4 ♣ R 9 7 2

♠ D V 3
♥ V 10 8 2
♦ 7 5 2
♣ A V 10

Notre Nord fait un dernier choix discutable sur cette mi-temps en ouvrant de 2♦ forcing de
manche. Certes, elle n’a que trois perdantes italiennes, mais avec un gros risque de débordement
à pique et une deuxième couleur potentiellement jouable, c’est un choix que je ne comprends pas
vraiment (en même temps, les dernières fois où on m’a forcé à jouer cette bouse de 2♦ FM, je cherchais
tous les prétextes du monde pour ne surtout pas l’utiliser quand j’avais une main forte). Réponse de
2♠ « un As » en Sud, l’occasion pour nous de perturber la séquence puisque Nathalie glisse un contre,
et que je saute à 4♠ sur le 3♥ de Nord. Alain en Sud prend alors une grande inspiration et saute
spectaculairement à 6♥. Oups. Nathalie essaye de me faire faire une crise cardiaque en couvrant la
Dame de pique du Roi à la première levée, mais ça ne suffit pas à filer le coup. On pense que cette
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dernière donne sera bonne mais en fait nos partenaires iront aussi jusqu’au chelem (qui, après tout,
ne dépend que de la place de l’As de carreau). Nous menons quand même 14-11 après huit donnes,
en n’ayant pas franchement brillé. On se dirige en salle fermée pour terminer ce premier match, et je
me retrouve du côté de paravent de Paule Bretonneau, ce qui va s’avérer particulièrement difficile.
Non pas que la dame soit désagréable, bien au contraire, mais ne voit malheureusement pratiquement
plus rien, et le jeu en est fortement perturbé : lenteur extrême, obligation de dire à voix haute toutes
les enchères et les cartes jouées, c’est honnêtement à la limite du jouable. Mais au moins, on n’aura
pas droit aux renonces qui ont émaillé la première mi-temps dans cette salle. Bref, je commence
en piochant sept trèfles et 12H dans une main 7222 face à une ouverture d’1SA. Ça me rappelle
étrangement quelque chose ! Comme tout à l’heure, je me contente de sauter à 3SA, et Nathalie a
neuf levées de tête. Une donne plate ? Hélas non, après avoir tiré ses trèfles, elle décide de tenter la
surlevée (sans risque après les défausses adverses) mais repart du seul honneur restant au mort, alors
qu’il fallait le conserver précieusement pour éviter un risque de faux squeeze. Faux squeeze et mauvais
choix plus tard, un -1 et une perte de 10 IMPs qui sera bien difficile à expliquer aux partenaires
tout à l’heure ! On enchaine avec un 4♠ en EO qui est à une impasse sur deux, elles foirent toutes
les deux, égalité. Puis c’est un autre 4♠ (21H en Est en face d’une ouverture de 3♠) qui nous vaut
deux IMPs pour avoir limité à =. Vient alors la vraie donne intéressante de la mi-temps :

Donne 9 (EO vulnérables)

♠ D 9 5 4 2
♥ D 8 7 3
♦
♣ 9 8 5 3

♠ R 8 7 ♠ A V 6 3
♥ A 10 9 5 2 ♥ R 6 4
♦ R D V 8 3 ♦ A 10 5
♣ ♣ R D 4

♠ 10
♥ V
♦ 9 7 6 4 2
♣ A V 10 7 6 2

Ouverture d’1SA en Est, Nathalie opte pour une intervention légère à 2SA, totalement justifiée à
cette vulnérabilité. Ouest choisit alors un 3♥ naturel et je bondis joyeusement à 5♣ (cinq levées de
chute joués de ma main, quand même !). Est ne se fait pas prier pour contrer, et Ouest se retrouve
dans une situation fort peu confortable. Il se décide finalement à reparler à 5♥, une enchère tout de
même assez terrifiante sans fit assuré et avec de mauvaises distributions probables. D’ailleurs, je le lui
fais savoir en contrant ce 5♥. Bon, sauf qu’en fait, il y a douze levées complètement sur table ! Notre
Ouest n’en prendra toutefois que onze en laissant « normalement » filer le 10 de coeur au premier
tour de la couleur (vu mon contre), mais la conséquence étonnante de tout ceci c’est qu’on ne s’est
absolument pas rendus compte que notre coup pouvait ne pas être mauvais ! Mes lecteurs fidèles
se souviennent peut-être qu’en demi-finale de comité, contre cette même équipe, nous avions eu un
gain hilarant en défendant 5♠X+2. Eh bien, rebelote, on gagne 11 IMPs sur cette donne puisque
6♥ sera rentré de l’autre côté ! On devrait clairement contrer plus souvent. Hum, ou pas, d’ailleurs
mon contre sur cette donne était particulièrement mauvais. Bref, on enchaine sur un 3SA où je ne
regarde pas les cartes jouées et rate une surlevée sur un squeeze facile, égalité. Puis j’ouvre de 3♦
avec une main qui est une ouverture normale de 3♦ (ça m’arrive aussi), tout le monde passe et la
réussite du contrat repose sur le maniement des atouts, avec RV10xxxx face à Ax. Je sais au moment
de mon choix qu’il y a à ma gauche ARD de pique et probablement deux gros honneurs trèfle. Je
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me doute fortement qu’il y a trois carreaux à gauche (sinon, une intervention aurait été évidente),
mais avec la Dame troisième une enchère de 3SA (ou de 3♠ avec suffisamment de piques) aurait
probablement été choisie. Je présente quand même mon Valet au cas où, petit foulé (ce qui n’est pas
peu dire venant de notre mamie malvoyante), je mets l’As et pioche la Dame sèche, neuf levées. En
fait, Est avait bel et bien une intervention triviale à 3♠, et nos partenaires ont joué et rentré 4♠ !
Un gain de 11 IMPs sorti de nulle part qui clôturera le score du match, puisqu’on termine sur un
4♠+2 quand deux impasses marchent, et sur un passe général aux deux tables (qui nous permettra
de finir miraculeusement dans les temps en salle fermée).

Je sors de table en étant persuadé que le match est perdu (il y a le coup de 10 initial, je vois le 5♥
contrés comme une mauvaise donne et je n’ai pas vu venir le dernier gros coup). En fait pas du tout,
on gagne la mi-temps de 14 IMPs et le match 38 à 21, pour aller scorer 14.39 PV, un début d’autant
plus satisfaisant qu’on n’a pas très bien joué. Aux tables où les cadors se rencontraient, Riberol a
infligé un cinglant 50-0 à Wickers (qui avait déjà démarré la finale de comité en dernière position
avant de remonter la gagner, mais ce sera peut-être plus dur cette fois-ci) pour marquer 19.16 PV ;
même écart pour Fleury contre Arditi en table 3 ; et bonne victoire de Verdier contre Aroix en table
2. Peu de scores serrés pour ce premier match :

1. Fleury 19.16
2. Riberol 19.16
3. Bourdeau 17.31
4. Ouradou 16.88
5. Dols 15.92
6. Coupeaud 15.92
. . . . . .
8. Baudu 14.39

Deuxième match

Pour notre deuxième match, on va rencontrer du plus dur, mais pas non plus dans les équipes
vraiment favorites, puisque ce sont les septièmes à l’indice, l’équipe Hilmi. On s’attend à de l’ani-
mation face à eux. On sera NS salle ouverte tout le match, et nous débutons face à Éric Lavat et
Annie Cabrit. Je ne crois pas avoir déjà joué contre elle, mais on se rendra vite comte que Mme
Cabrit est du genre à ne pas précipiter à la carte (pour que je m’en sois encore rendu compte après
la mi-temps Bretonneau, c’est en fait que c’était vraiment désespérément lent). Elle rentre tout de
même ses deux contrats sur table aux deux premières donnes, un IMP de gagné pour chaque équipe.
On enchaine avec un 3SA bateau qui nous vaut deux IMPs de surlevées, puis avec un 2♥ pas très bien
défendu par nos adversaires mais que je n’arrive pas à rentrer malgré tout, égalité. Le 2♥ suivant est
beaucoup moins normal puisque Nathalie a décidé de répéter sa couleur après un début 1♥ - 1SA
avec seulement cinq cartes. Un choix étrange payé cash par une perte de 5 IMPs. Mais Nathalie se
rattrape immédiatement en allant se trouver une intervention différée à 3♠ avec un 5-5 noir (qu’elle
n’avait pas voulu ouvrir de 2♠) assez bluffante, le contrat est filé alors que nos partenaires ont rentré
une partielle à coeur, 7 IMPs pour nous. Nathalie ouvre ensuite de 2♠ (encore un bicolore noir),
mais ça n’empêche pas nos adversaires de trouver leur meilleure manche à 3SA (à quatre jeux, 6♦
rentre mais ce n’est pas vraiment annonçable), on gagne quand même un IMP de surlevée. La donne
8 sera la plus intéressante de la mi-temps :
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Donne 8 (personne vulnérable)

♠ D 7
♥ D
♦ 8 6 3
♣ A D 10 8 5 3 2

♠ R 9 ♠ A V 4 3 2
♥ A 6 4 ♥ V 9 7 5
♦ R V 9 7 4 2 ♦ 5
♣ R 6 ♣ V 7 4

♠ 10 8 6 5
♥ R 10 8 3 2
♦ A D 10
♣ 9

Une bonne illustration du fait qu’une suite de choix pas déraisonnables peut mener à un score
clairement pas terrible. Ouverture d’1SA en Ouest (j’aurais sûrement fait pareil), j’interviens à 3♣
en Nord, et Lavat décide de tenter un contre assez logique. Bien sûr, après 3♦ en Ouest et 3♠ en
Est, la conclusion à 3SA se fait plus par défaut que dans l’enthousiasme. Et de fait, le contrat est
horrible, même si les quatre levées de chute à notre table auraient pu être évitées. De l’autre côté,
ouverture d’1♦, et 3♣ sera le contrat final, bien défendu par nos partenaires pour une de chute.
Un coup de 7 IMPs donc, qui nous permet de mener 18-6 à la pause grâce à une meilleure gestion
des partielles sur une mi-temps pas franchement palpitante. Ne vous inquiétez pas, il y aura plus de
mouvement ensuite. Nous sommes rejoints par Justine Rabbe et Aziz Hilmi, et l’action va débuter
tout de suite :

Donne 9 (EO vulnérables)

♠ A R V 9 2
♥ V 9 8 5
♦ R 9 7
♣ D

♠ 7 ♠ 10 8 4
♥ A 2 ♥ 7
♦ A 10 5 3 ♦ V 8 6 4 2
♣ A R V 10 9 4 ♣ 8 5 3 2

♠ D 6 5 3
♥ R D 10 6 4 3
♦ D
♣ 7 6

Nord a la parole en premier, j’ai donc ouvert d’1♠. La première décision est chez Nathalie en
Sud, qui a opté pour un 2♥ assez normal avec ce fit pique (on enchainera la plupart du temps sur 4♠
pour achever sa description), et Aziz en Ouest a choisi d’intervenir à 2SA (si je me souviens bien). À
mon tour de me poser des questions, l’enchère de 4♥ est-elle suffisante ou faut-il tenter un Splinter à
4♣ avec les beaux piques et le Roi de carreau sûrement bien placé ? D’un autre côté, les atouts sont
laids et la Dame de trèfle ne vaut pas plus qu’un petit singleton, je dis 4♥. Quand Justine décide de
passer en Est malgré ses neuf cartes mineures, on en reste là, et nous avons à la fois volé le contrat
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et atteint le dernier palier jouable pour nous avec trois As à décaisser. Les EO ont pourtant un 5♣
complètement tabulaire ! Il ne sera pas atteint non plus à l’autre table, mais c’est du essentiellement
à la suractivité des NS qui iront jusqu’à déclarer 6♥ en pleine attaque. On passera sous silence le
fait que Carole en Ouest n’a pas osé contrer avec ses trois As, on marque quand même 11 IMPs sur
la donne. Ce bon début va être immédiatement annihilé :

Donne 10 (Tous vulnérables)

♠ A D 10 6 5 ♠ 9 7 4 3
♥ R 10 7 4 ♥ D
♦ R 7 4 ♦ V 10 8 3 2
♣ R ♣ 9 8 2

Ouverture d’1♥ en Sud, qui sera soutenu à 2♥ par Nord, comment imaginez-vous la séquence ?
Ouest est intervenu à 1♠, Est a passé (j’aurais soutenu pour ma part), et Ouest s’est trouvé un
intéressant réveil à 2SA (pas d’alerte de mon côté du paravent, je suppose donc que c’est censé être
naturel, ce qui est en tout cas cohérent avec le jeu d’Ouest !) et Est a soudain bondi à 4♠. Une
séquence étonnante mais le résultat est indiscutablement convaincant : Rx à pique et Dx à carreau
en Sud, le contrat est quasiment impossible à faire chuter. De l’autre côté, nos partenaires ont laissé
jouer les NS, on reperd 13 IMPs. Suit un autre 4♠ beaucoup plus normal en EO (égalité), puis un
donne où ces mêmes EO n’arrivent pas à éviter de jouer une manche avec 14 face à 12, pour -1 et
une nouvelle égalité. Par une symétrie bizarre, c’est à nous d’avoir 14 face à 12 juste après :

Donne 13 (Tous vulnérables)

♠ 9 4
♥ V 8
♦ A R V 9 8
♣ R 8 5 4

♠ A 6 3
♥ A 6 3 2
♦ 3
♣ A D 10 9 3

On n’a pas vraiment brillé à ce test d’enchères : 1♦ chez moi, 2♣ chez Nathalie, c’est un début qui
semble assez inévitable. J’ai choisi de redemander à 2♦ pour nous laisser le plus de place de possible,
et Nathalie a enchainé sur 2♥. Il est maintenant temps que je dise 3♣, et c’est le moment-clé de la
séquence. Si on veut jouer 3SA, il faut que Nathalie nomme ce contrat immédiatement. J’ai quand
même une certaine sympathie pour son 3♠, tentative désespérée de faire jouer le contrat de la bonne
main. Sauf qu’avec rien de chez rien à pique, je n’ai pas eu d’autre choix que de retraiter à 4♣.
On a raté le 3SA avec neuf levées de tête, mais au moins on arrivera à scorer dans notre colonne
quand Nathalie aura l’inspiration assez surnaturelle de passer sur 4♣ (Est a six carreaux et les atouts
sont 3-1, impossible de faire mieux que dix levées). À l’autre table, on est partis loin dans l’autre
extrême : Nord a dit 3♣ sur 2♣, et la séquence s’est emballée jusqu’à 7♣ (ben oui). Heureusement
pour eux, la grève du contre était prolongée en Ouest, ils n’ont décaissé « que » 300 et 10 IMPs sur
la donne. On en gagne 4 de plus juste après quand deux décisions très douteuses en EO mènent à la
chute (ouverture d’1SA avec un 2452 de 14H ultra moches, Stayman avec 7H), puis les deux tables
vont chuter paisiblement 2♠ en NS avec 3SA rentrable dans l’autre ligne (mais je ne vois aucune
façon rationnelle de mettre son nez dans la séquence). Enfin, je pioche en Nord la main suivante :
♠ AV2 ♥ DV102 ♦ R10 ♣ R853. Je sens que c’est le bon moment pour une ouverture d’1SA en
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deuxième (vulnérabilité favorable pour nous) et je suis effectivement rassuré quand tout le monde
passe et que Nathalie m’étale juste un pauvre Valet. La défense n’optimise pas totalement et me
laisse quatre levées (à cartes ouvertes, je ne fais que l’As de pique) quand ils avaient 3SA sur table.
Nos partenaires pensaient décaisser la donne, car l’ouverture d’1SA a aussi été faite à leur table !
Mais ils ont réussi à faire chuter de 5 et on gagne donc 3 IMPs sur ce coup.

On sort de table mitigés (pour nous, le 4♣ est un mauvais coup potentiel) mais les gros cadeaux
faits de l’autre côté ont largement fait pencher la balance en notre faveur : 28-13 sur la mi-temps, on
gagne le match 46-19 et on marque un très beau 16.26 PV ! Il n’y a pas eu tant de gros scores que
cela pour un deuxième match de Suisse : Verdier a marqué plus de 16, Aroix un poil moins, mais
Fleury et Arditi ont du se contenter de petites victoires. C’est Wickers qui a fait le plus gros score
(16.88) pour entamer sa remontée, alors que la surprise est venue de Riberol, battue en table 1 par
l’équipe Dols ! Une défaite qui aura de grosses conséquences, comme on va le voir.

1. Verdier 31.82
2. Fleury 31.19
3. Baudu 30.65
4. Dols 28.47
5. Riberol 26.61
6. Bourdeau 23.79

Troisième match

La conséquence inattendue de la défaite de Riberol, c’est que non seulement on est montés sur
le podium provisoire de l’épreuve avec nos deux bonnes victoires, mais on va rencontrer en table
2 l’équipe surprise (encore plus que nous !) de ce début de week-end. Une occasion inespérée de
continuer notre parcours en haut du tableau, mais il faudra se méfier car ils nous avaient battu en
finale de comité. Nous recevons encore une fois, nous allons donc rester NS salle ouverte tout le match.
On débute en s’appliquant pour prendre immédiatement nos sept levées de tête contre 1SA, un coup
de 5 IMPs quand nos partenaires avaient les moyens de jouer une meilleure partielle à 2♦. Puis notre
ami Ouest nous fournit gracieusement son premier cadeau de la mi-temps : avec V10 secs à pique, il
décide de planter 3SA après un début de séquence 1♥ - 2♣ - 2♥. Avec mon As sixième à pique dans
un désert totale, j’entame ma quatrième meilleure sans grand espoir, et suis sidéré de voir Nathalie
produire RD9 pour deux levées de chute ! Il y avait six coeurs chez l’ouvreuse, 4♥ est tranquillement
sur table (elle aurait peut-être aussi pu corriger 3SA à 4♥ avec son jeu), 11 IMPs pour nous sans
trop se fatiguer. Un contre de réveil peut-être pas nécessaire de ma part pousse ensuite Nathalie à
aller jouer 2♠ en fit 4-3, elle chute normalement et on perd 5 IMPs sur la donne (laisser jouer 1SA
n’aurait pas forcément été mieux puisque ce contrat peut rentrer). Notre Est décide ensuite d’ouvrir
en quatrième une main de 11H 3334 (je ne suis pas sûr de comprendre l’objectif recherché), et son
partenaire la pousse logiquement à 2SA, c’est un palier trop haut, on récupère 3 IMPs.
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Donne 8 (personne vulnérable)

♠ 7 6 3 2
♥ V 8 6 5 3
♦
♣ D 7 6 3

♠ D V 10 8 4 ♠ A 9 5
♥ 7 ♥ A R 4
♦ R 9 4 ♦ A 9 6 5
♣ V 5 4 2 ♣ A 10 8

♠ R
♥ D 10 9 2
♦ D V 10 7 3 2
♣ R 9

À notre table, les EO atteignent le contrat assez normal de 4♠. J’entame coeur, le déclarant prend
de l’As et rejoue immédiatement carreau pour son Roi, coupé ! Faute de mieux, je relance coeur, pour
le Roi du mort et une défausse carreau. On pourrait s’attendre à ce que Ouest enchaine sur une coupe
coeur pour faire l’impasse pique, en espérant ensuite ne perdre que deux trèfles. Mais pas du tout,
saisi d’une soudaine inspiration, il tire l’As de pique pour pêcher le Roi sec. Un maniement des trèfles
normal lui permet alors de faire dix levées qui semblent plutôt inquiétantes pour nous. En fait, on
gagne un IMP quand Jacques a plus ou moins choisi d’imposer le contrat de 3SA avec sa main en Est,
bien vu. On ne pourra pas en dire autant sur la donne 1, peut-être la plus goulasch de la journée :

Donne 1 (personne vulnérable)

♠ D 9 7 2
♥ V 10 9 7 4 2
♦ 9
♣ 10 4

♠ R ♠ 8 4 3
♥ A D 6 5 3 ♥ R 8
♦ A V 8 7 6 2 ♦ D 10 5
♣ 7 ♣ R V 8 5 2

♠ A V 10 6 5
♥
♦ R 4 3
♣ A D 9 6 3

À notre table, séquence au fond assez raisonnable : ouverture d’1♠ chez Nathalie, Ouest intervient
à 2♠ (bicolore rouge spécifiquement), et je saute à 4♠. Insuffisant puisque Est trouve une bonne
enchère de 5♦ en défense contre 4♠. Mais Nathalie rajoute à son tour un cinquième pique, respecté par
tout le monde, et rentre le contrat (entame As de carreau et switch trèfle, elle s’est fait immédiatement
couper l’As de trèfle par le Roi de pique sec mais a pu ensuite tout couper tranquillement). Bref, on
a atteint le par de la donne à +450. Mais de l’autre côté, Carole est intervenue à 2♥ sur 1♠, Nord
a passé (incroyable !), mais les carreaux n’ont jamais été nommés et surtout nos partenaires ont été
défendre à 5♥ contre 4♠. Nord a du croire que Noël était arrivé en avance, et ça s’est achevé à 800
pour NS et 8 IMPs de perdus pour nous. Heureusement, notre Ouest va encore venir nous faire un
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beau cadeau : il joue 3SA avec des piques fragiles (sa spécialité), en l’occurrence Dxx face à xx. Coup
de pot pour lui, ils sont répartis, et il n’a plus qu’à manier ARVxxx face à xxx à carreau pour rentrer
son contrat. Sans raison apparente (il a les remontées qu’il faut), il décide de jouer immédiatement
un carreau pour le Valet, et chute (de trois levées) avec la Dame sèche derrière, nouveau coup de
11 IMPs invraisemblable. Je vole un 1SA sur la dernière donne de la mi-temps pour 4 IMPs et,
encore une fois sans avoir été très bons, nous menons tranquillement 35-13 à la mi-temps. C’est
assez sereinement que nous entamons donc la dernière mi-temps de la journée, et le fond de jeu va
vite continuer à nous permettre d’accumuler les points : 4 IMPs en faisant chuter (normalement) un
2♥ adverse, puis 8 quand Nathalie fait huit levées au contrat d’1SA en trouvant toutes les cartes,
quand ce sera chuté de deux en salle fermée ! Et c’est encore trois IMPs sans se fatiguer sur un passe
général à notre table. Tout roule donc quand j’ai un énorme coup de fatigue : Nathalie trouve la
bonne entame quatrième meilleure dans ARxxx à trèfle contre 3SA (pas de reprise dans sa main),
les trèfles sont 5332 (doubleton chez moi), je n’ai donc qu’à plonger dès que je peux sur mon As de
pique pour rejouer trèfle et faire chuter. Une donne digne des premières pages du pas-à-pas, mais
que j’ai honteusement massacrée (à part le fait que c’était notre 44ème donne de l’après-midi sans
véritable interruption, je n’ai vraiment pas d’excuse à présenter !). On gagne un IMP sur ce coup (le
même contrat a été joué de l’autre côté en salle fermée, et rentré les doigts dans le nez sur entame
pique). Il vaudrait mieux que je me réveille rapidement :

Donne 16 (EO vulnérables)

♠ D 10 9 8 5 3
♥ A D 10 2
♦
♣ A 9 2

♠ V 4
♥ 7 6 5
♦ R D 8 6 3
♣ R V 5

Ouverture d’1♦ en Ouest, j’interviens à 1♠, 1SA chez Nathalie. J’enchaine avec 2♥ et j’entends
2♠ en face, qu’auriez-vous fait ? J’ai choisi l’enchère franchement brutale de 4♠, reste à justifier cet
optimisme à la carte. Entame du 10 de carreau couverte du Roi et de l’As et coupée en main, je
laisse filer le 8 de pique vers l’As d’Ouest (le Roi semble l’accompagner), et on me relance le Valet
de coeur, comment auriez-vous joué ? Il semble assez clair qu’Ouest possède un Valet de coeur court
sans le Roi, même si la relance coeur est assez normale vu le mort. Je vais donc perdre un coeur en
plus de mes deux piques, et devrai très probablement défausser coeur sur la Dame de carreau, ce qui
me force à espérer la Dame de trèfle placée (ou seconde en Ouest, j’aurais sûrement un squeeze de
sécurité à disposition pour gagner ce cas). Mais pour le moment, le problème est surtout d’éviter une
coupe coeur en Ouest. S’il est singleton il faut évidemment que je plonge de l’As pour rejouer atout,
mais s’il a Vx, je dois insérer la Dame et prendre le deuxième tour pour couper la communication.
J’ai opté pour la répartition a priori la plus probable et passé la Dame, perdu (la Dame de trèfle
était placée). De l’autre côté, nos partenaires ont filé dix levées mais on ne jouait qu’une partielle,
seulement 5 IMPs de perdus. Ouest possède sur la donne suivante ♠ V105 ♥ 932 ♦ V64 ♣ RV42,
ouverture de 4♦ à sa gauche, contre du partenaire, que répondez-vous ? Il semble normal de dire 5♣
même si ça peut évidemment très mal tomber (si le partenaire a tenté par exemple un contre souple
avec une main du genre (45)13). Le problème étant que tout autre choix ne garantit absolument pas
d’être meilleur même dans le cas où il y a effectivement mieux à faire que jouer 5♣. À la limite, si je
veux tenter un coup, c’est passe qui aurait ma préférence après 5♣. Notre Ouest a tenté un 4♥ dans
trois cartes intéressant, le partenaire était 4315 avec 21H et Nathalie s’est empressée de laisser jouer
le contrat. J’ai un peu halluciné quand elle s’est mise à tirer les derniers atouts en fin de coup pour un
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très sévère -5 (c’est rare de scorer 500 sans contrer) et pas moins de 15 IMPs dans notre poche quand
5♣ a été trouvé de l’autre côté après une ouverture moins pénible de 3♦ (je n’avais pourtant pas
du tout poussé, huit beaux carreaux dans ma main à vulnérabilité favorable). Les donnes animées
se succèdent :

Donne 10 (Tous vulnérables)

♠ D 9 7 6 5 ♠ A R 8 3
♥ A 4 ♥ R 9 8
♦ 2 ♦ R D 10 9 8 5
♣ A 10 9 6 5 ♣

Quel contrat atteignez-vous dans le silence adverse (ouverture en Est) ? Il y avait débat après le
match sur l’enchère à produire après le début de séquence 1♦ - 1♠. Un Splinter à 4♣ ? Une enchère
descriptive de 4♦ ? Chez nous, c’est 4♣ qui a été choisi, et Ouest a en gros été imposer le chelem
ensuite. Avec les carreaux 3-3, tout plan de jeu non grotesque mène à douze levées, et on perdra 13
IMPs sur la donne. On en reprend quatre sur la dernière donne du match quand Jacques joue mieux
1SA qu’Ouest à notre table.

Cette deuxième mi-temps a été particulièrement animée, mais nous avons réussi à creuser l’écart
en la gagnant 34-18, pour une victoire 69-31 dans ce troisième match qui nous permet de scorer 17.85
PV. C’est largement suffisant pour nous permettre de prendre la tête de la compétition à la moitié
du week-end (le candidat Hollande affiche une forme que personne ne lui aurait soupçonnée !). En
table 1, Fleury a battu Verdier, Riberol remonte également, et un peu plus loin, dans le choc de ce
samedi soir, Aroix a séchement battu Wickers pour ruiner à peu près définitivement les espoirs de
cette dernière équipe.

1. Baudu 51.56
2. Fleury 47.35
3. Riberol 43.70
4. Verdier 41.06
5. Aroix 38.96
6. Dulucq 38.17

Quatrième match

On a bien entendu arrosé comme il faut lors du dîner chez Raoul notre brillante performance
du samedi. Plus sérieusement, on est bien conscient d’avoir profité à plein du « samedi idéal »
(pas de très grosse équipe aux deux premiers tours, et un tirage cadeau au troisième) et des très
nombreux cadeaux de nos adversaires. Mais on ne s’emballe pas pour autant, même si on espère
évidemment ne pas trop chuter le dimanche, faire mieux qu’un résultat honorable tiendrait encore
de l’exploit. On va désormais nécessairement affronter des équipes fortes, et pour donner une idée, il
faudrait vraisemblablement assurer environ 10 PV de moyenne sur les trois derniers matchs pour se
maintenir dans les deux qualifiés pour Paris, ce qui sera autrement plus difficile que d’avoir gagné les
trois premiers matchs. Notre parcours du combattant va débuter le dimanche matin (dur le match
le matin !) contre la très solide équipe Fleury, qui joue à quatre tout comme nous (Fleury-Réess et
le couple Sicard). S’il faut trouver des raisons d’espérer, on peut tout de même noter que nous ne
serons pas vraiment l’équipe qui aura la pression sur ce match : pour eux, qui visent clairement la
finale nationale, un match contre nous à ce moment est une occasion à ne pas manquer de prendre
largement la tête du classement. Autre point notable, pour les avoir déjà joués une fois, je sais
qu’Estelle Sicard (contre qui nous allons jouer la première mi-temps, nous sommes EO salle ouverte)
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est assez nerveuse à la table. Si jamais on avait la chance de récupérer un bon coup douteux en début
de match, ça pourrait jouer en notre faveur. On débute avec un 3SA tranquille dans notre ligne (il
faut juste faire attention aux communications, et je suis encore réveillé pour la première donne de la
journée), on perd un IMP de surlevée. Puis nos adversaires ont des jeux intéressants :

Donne 2 (NS vulnérables)

♠ D V 10 9 6 4
♥ 9 5
♦ D 10 7
♣ A 8

♠
♥ A R 2
♦ A 9 8 5 3
♣ R 10 7 5 4

Est donneur passera, mais Ouest va intervenir à 1♥ (ensuite les EO restent silencieux), quelle
est votre séquence ? Après l’inévitable début 1♦ (1♥) 1♠ (pas de collante) - 2♣, Xavier Sicard en
Nord a répété ses piques (on ne voit pas trop quoi inventer d’autre). J’avoue qu’en Sud j’aurais
probablement passé lâchement sur 2♠, ne voulant pas laisser supposer une main de deuxième zone,
et ne voyant pas quelle manche aller jouer en plein misfit. Notre Sud a tenté 3♣, Nord a dit 3♦ (le
pauvre n’a pas grand chose d’intéressant à signaler), et on en est restés là. Je ne suis pas sur d’avoir
tout compris au caractère forcing/encourageant/rien du tout des différentes enchères, mais le contrat
final est bon, tellement d’ailleurs qu’il fait onze levées comme sont les cartes. Je me demande après
la donne s’il est crédible d’annoncer 5♦ ou 3SA (qui chute), et je me convainc que non. En fait, nos
partenaires auront un problème de séquence en face, qui les conduit tout droit à la manche mineure
qui rentre. Y a pas de morale, 10 IMPs pour nous. On a bien pris un bon coup douteux, mais à notre
table on ne se doute de rien ! C’est juste après que ça va s’animer chez nous :

Donne 3 (EO vulnérables)

♠ V 7 6
♥ 8 6 4
♦ 3
♣ A V 9 7 6 2

♠ R 9 8 ♠ A D 5 4 3
♥ R V 5 3 ♥ 2
♦ D V 8 6 ♦ 7 4 2
♣ D 3 ♣ R 8 5 4

♠ 10 2
♥ A D 10 9 7
♦ A R 10 9 5
♣ 10

Une donne de partielle assez banale, mais pas à nos deux tables ! En ouverte, ouverture d’1♥
en Sud, soutien à 2♥, et le Roupoil décide de tenter un 2♠ « réveil anticipé » qui va mettre le feu
aux poudres : saut à 4♥ en Sud au nom du beau 5-5 (j’aurais fait pareil), 4♠ chez Nathalie qui doit
bien faire quelque chose, et on est partis pour un gros gadin puisqu’il n’y a pas plus de huit levées à
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prendre dans chaque ligne. Mais nous allons être sauvés par Xavier qui, ne sachant absolument pas
qui fait quoi, prend une assurance très couteuse à 5♥. Un contre et quatre levées de chute plus tard
(bon, ça aurait du faire un peu moins), un beau 800 dans notre colonne et une Estelle furax, tout va
bien. Dire que sur cette donne, nos partenaires nous annonçaient un mauvais coup puisqu’ils avaient
été jouer 4♥ au lieu de défendre 3♠. En fait, contrés pour -1 seulement, ils gagneront 12 IMPs sur
la donne. La donne 4 confirme notre bonne forme, Estelle ouvre en quatrième une main limite et va
faire deux levées de chute vulnérables en tentant de rentrer 2♥, 5 IMPs de plus pour nous. Sur la
donne suivante, Xavier joue joliment un 3♣, jouant rapidement un petit carreau sous RV vers le 10
sec du mort qui me fait faire une relance qui file, mais la donne est une égalité. Nous allons quand
même avoir notre mauvais coup de la mi-temps ensuite. Je pioche ♠ A742 ♥ D75 ♦ D1043 ♣ D5,
ouverture d’1♣ chez Nathalie, intervention à 1♥, je dis 1♠ (pas de collante chez nous), et Nathalie
redemande à 2♣, qu’auriez-vous fait ? Même si Nathalie ne peut pas avoir six beaux trèfles si elle
est en deuxième zone, je me sens un peu trop fort pour me contenter de passer. Après une certaine
hésitation, je me décide pour l’enchère de 3♣, on en reste là et le contrat chute quand il s’avère que
Nathalie n’avait que cinq trèfles (et une redemande complètement normale à 1SA), on donne 6 IMPs.
On joue ensuite un 3SA tendu après contre d’un Stayman (d’un Puppet en l’occurrence), les cartes
sont exactement comme il faut pour que le contrat rentre, égalité. Allez, encore une donne rigolote
pour terminer :

Donne 8 (personne vulnérable)

♠ R V 2
♥ 10 2
♦ R D 4 3 2
♣ A R 9

♠ 9 8 5 ♠ D 10 4
♥ A R D 9 6 5 ♥
♦ 10 5 ♦ V 9 8
♣ 10 4 ♣ D V 8 7 6 5 3

♠ A 7 6 3
♥ V 8 7 4 3
♦ A 7 6
♣ 2

Notre Multi va donner une séquence assez étrange : ouverture de 2♦ en premier chez Nathalie,
Nord passe (je ne sais pas quelle est exactement leur défense contre le Multi), et je réponds 2♦
passe ou corrige en me doutant que je risque fort de me retrouver à jouer 2♥ en fit 6-0. En même
temps, il est assez probable que les NS ont une manche, donc ce n’est pas un souci. Comme prévu,
Nathalie passe, mais Xavier réveille par contre. Je saute sur l’occasion pour glisser 3♣ (non forcing,
évidemment, contrairement à la même enchère produite directement sur 2♦), surtout de peur que
Sud ne passe le contre et qu’on prenne un très sale score à 2♥ contrés. Mettez-vous maintenant dans
la peau de Sud, qu’auriez-vous fait sur 3♣ ? On a un contre d’appel parfait, mais le problème, c’est
que le contre aurait sûrement été compris comme punitif (ou au moins supportant sans problème un
passe de Nord) ! Estelle a choisi de passer, Nord ne peut pas deviner qu’il faut qu’il reparle, et j’ai
fait un très tranquille -2 avec 3SA complètement sur table en NS. On marque 8 IMPs et nous avons à
la mi-temps une avance invraisemblable de 28 IMPs (35 à 7). Mais jusqu’où ira donc le petit poucet
Baudu ? Pour l’instant, en ce qui nous concerne, jusqu’à la salle fermée où on retrouve Hervé Fleury
et Martine Réess la maman de Vanessa, pour ceux qui ne le savent pas). On débute avec une enchère
spéciale Roupoil : sur la séquence 1♣ - 1♥ - 2♣, je réveille à 2♦ dans mon 3343 (mais oui) pour aller
chuter de 2 cet assez mauvais contrat. De l’autre côté, c’est Sud (je suis en Nord) qui s’est trouvé un
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contre sur 1♣ avec 10H, et on a atteint le même contrat ! ! Une égalité grotesque, mais 2♣ rentrait. Je
pioche ensuite ♠ RV10 ♥ V43 ♦ 10 ♣ AD10432. Ouverture d’1♦ chez Nathalie, je réponds 2♣, elle
redemande à 2♦. Après hésitation, je me décide pour un 3♣ non forcing plutôt que 2♠. On atteint
quand même le contrat de 3SA mais joué du côté où l’entame qui tue est facile à trouver, deux levées
de chute. Si j’avais redemandé à 2♠, on aurait probablement rentré la manche. C’est encore une
égalité. Suit une manche sans histoire dans notre ligne, puis arrive une donne intéressante :

Donne 12 (NS vulnérables)

♠ R D 4 3 2
♥ 8 4
♦ A 10 9 8 6 3
♣

♠ 5 ♠ 9 8
♥ A 9 7 6 5 ♥ R D V 10
♦ R V 7 2 ♦ 5
♣ 9 7 3 ♣ A R 10 8 4 2

♠ A V 10 7 6
♥ 3 2
♦ D 4
♣ D V 6 5

Je suis en général un fervent partisant de « la plus longue d’abord » à l’ouverture en cas de
bicolore 5-6 majeur-mineur, mais pour une fois j’ai dérogé en ouvrant d’1♠ en second ma main en
Nord. Une bonne inspiration vu la suite de la séquence : intervention à 2♣, saut à 4♠ chez Nathalie
(pas vraiment la plus pure des enchères !), 5♣ chez Fleury à ma gauche, et j’ai poussé à 5♠. Peut-on
en vouloir à Est d’avoir pris une assurance à 6♣ ? En tout cas, c’est assez couteux, trois levées de
chute (avec un contre à la clé, bien sûr), et 9 IMPs pour nous quand on a laissé nos partenaire jouer
un plus paisible 5♣-1 (même pas de contre). Je récupère ensuite ♠ R5 ♥ - ♦ AR9865 ♣ AV854,
j’ouvre d’1♦, intervention à 1♠, Nathalie me dit 2♥, 2♠ à ma droite. Bon, je nomme mes trèfles,
Nathalie revient à 3♦, et il faut que je me trouve une enchère. Avec mon Roi de pique probablement
à déchirer et une chicane dans la couleur de ma partenaire, qui a sûrement une main assez minimale
(les adversaires sont vulnérables, ils devraient avoir un peu de jeu), je me contente de conclure à 5♦.
Voici nos deux jeux :

Donne 13 (Tous vulnérables)

♠ R 5
♥
♦ A R 9 8 6 5
♣ A V 8 5 4

♠ A 3
♥ R V 6 5 3 2
♦ 10 7 4
♣ D 6

Le chelem à carreau est jouable sans être excellent, mais avec le Roi de trèfle troisième placé,
douze levées sont une formalité. En salle ouverte, Est n’a pas parlé (il y a 7H dont un Valet sec),
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et après un début 1♦ - 1♥, Nord a trouvé une redemande sportive à 3♣ qui a conduit au chelem,
on perd 13 IMPs. On perd ensuite un IMP de surlevée sur un 3SA soporifique, puis 7 IMPs mérités
quand je laisse jouer 3♥ (pour une surlevée) au lieu d’enchérir 3♠-1 (on était rouges ceci dit), alors
que nos partenaires ont carrément laissé jouer 2♠ après un choix de contre (au lieu d’une enchère
naturelle à 2♥) discutable.

Donne 16 (EO vulnérables)

♠ 5 2
♥ R 7 5
♦ V 9 7 5 3
♣ 8 7 4

♠ A R D 10 6 3
♥ A 6 2
♦ A 8
♣ 10 2

Ouverture d’1♥ en Ouest, réponse d’1SA en Est, êtes-vous capables de trouver le magnifique
contrat de 3SA, gin sur toute entame (les trèfles sont 4-4) ? Eh bien, nous non plus. On marque
quand même un IMP de surlevée au contrat de 2♠. Le chelem aura fait pencher la balance en faveur
de nos adversaires sur la deuxième mi-temps, mais nous gagnons tout de même le match 45 à 28, et
scorons un excellent 14.39 PV. Nous restons évidemment premiers, avec une avance désormais assez
impressionnante sur les poursuivants. Verdier a battu Riberol en table 2 pour prendre la deuxième
place, tandis qu’Aroix a du se contenter d’un quasi-match nul contre Dulucq.

1. Baudu 69.01
2. Verdier 58.12
3. Fleury 55.66
4. Riberol 52.04
5. Aroix 50.99
6. Dulucq 50.64

Cinquième match

Le miracle continue pour nous, et là, il faut bien l’avouer, on ne peut plus vraiment se cacher. Avec
l’avance que nous avons, même en cas de grosse défaite au match 5, nous serons encore en position
de jouer au moins la qualification pour Paris au dernier match. Bien entendu, si nous enchainons
sur une cinquième victoire de suite, nous serons quasiment assurés de rester dans les deux premiers.
L’équipe Verdier que nous allons maintenant affronter me semble, sur le papier, la moins redoutable
des équipes encore en lice pour le podium (Fleury, Riberol et Aroix sont au-dessus à mon avis). C’est
le moment d’en profiter pour se mettre à l’abri. Attachez vos ceintures, ça va secouer dès la première
donne !
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Donne 1 (personne vulnérable)

♠ 5 2
♥ 4
♦ D 10 6 5 3
♣ A R D 10 7

♠ D 10 8 7 6 3 ♠
♥ 6 ♥ A V 9 8 7 5 2
♦ A V 8 2 ♦ R 4
♣ 8 5 ♣ 9 6 4 2

♠ A R V 9 4
♥ R D 10 3
♦ 9 7
♣ V 3

Ouverture d’1♦ en premier chez moi (je suis Nord), Est a mis une pression maximale en inter-
venant à 4♥. Avez-vous les moyens de faire quelque chose d’intelligent en Sud ? Le contrat qu’on
préfèrerait c’est certainement 4♥ contrés mais on ne l’atteindra jamais (si on tente un gros coup en
passant, Nord va réveiller à 5♣), alors le plus raisonnable semble être de mettre 4♠. On est alors
partis pour un score négatif, il faut juste réussir à limiter la casse. À notre table, Ouest n’a pas
résisté à un petit contre de 4♠, et je lui ai fait confiance en dégageant à 5♣, que Nathalie a converti
à 5♦ après hésitation. Théoriquement, 5♣ était meilleur mais on m’a pas mal aidé à 5♦ : entame As
de coeur, et coeur coupé du 2 et surcoupé du 3, je suis remonté au Valet de trèfle et j’ai présenté le
9 de carreau. Ouest a alors décidé de plonger de l’As pour donner une coupe pique à son partenaire,
et j’ai simplement perdu deux atouts en plus de l’As de coeur, seulement 100 pour les EO (oui, j’ai
été contré) c’est un moindre mal mais j’ai peur que l’autre table n’ait pas fait la même séquence. En
fait, Jacques a aussi choisi l’intervention à 4♥, mais nos partenaires ont laissé jouer 4♠ sans contrer
pour -2 et une égalité. Une donne tout plate finalement. La suivante sera aussi mouvementée à la
carte :

Donne 2 (NS vulnérables)

♠ D 8 7 ♠ A V
♥ R V 10 7 ♥ A 8 6
♦ A R ♦ V 10 7
♣ V 9 5 2 ♣ A R D 8 4

C’est simple, vous jouez 6SA en Est sur entame carreau, comment voyez-vous les choses ? C’est
assez simple, le seul cas à craindre est d’avoir le Roi de pique mal placé et de rater la Dame de coeur.
Partant de ce fait, Jacques a considéré que l’hypothèse de crainte était le Roi de pique en Sud, et que
sous cette hypothèse, la Dame de coeur avait plus de chances d’être en Nord. Je crois que j’aurais
joué comme lui pour une autre raison, celle de l’entame. Sur la séquence, une entame coeur est peu
probable, que Sud ait la Dame ou pas. Par contre, l’entame carreau contre 6SA vient sûrement d’une
couleur longue, ce qui augmente les chances d’avoir des coeurs longs et donc la Dame en Nord. Après
la mi-temps, j’entendais quelqu’un commenter « te prends pas la tête, joue comme le champ, coeur
vers le 10 ». J’ose quand même espérer qu’à ce niveau les déclarants se rendront compte que trouver
la Dame de coeur est suffisant pour tabler le chelem sans faire quatre levées dans la couleur, et donc
que le maniement théorique pour optimiser le nombre de levées n’a pas de raison d’être choisi. Bref,
à notre table, la déclarante a joué coeur pour le 10 à la deuxième levées, sans même tirer l’As avant !
J’ai horreur de ce genre de donnes qui peuvent décider un match sur un coup de dés. En tout cas,
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pour cette fois-ci, la Dame de coeur était en Sud, on perd 14 IMPs. C’est d’autant plus dur que nos
partenaires avaient les outils à l’enchère pour trouver le contrat en béton armé de 6♣, ce qui aurait
évidemment fortement limité la perte. Ça va se calmer un peu sur les donnes suivantes : je rentre
un 2♠ sur une jolie fin de coup malgré les atouts 4-0, égalité. Puis rebelote quand on fait chuter
normalement un 2♥ normal. On remonte à plus haut palier sur la 5 :

Donne 5 (NS vulnérables)

♠ A D 6
♥ A 6 5
♦ R
♣ A 8 7 6 3 2

♠ 10 7 5 4 3
♥ R V 10 7
♦ D 7 2
♣ 4

Ouverture d’1♣ en Nord, Est intervient à 1♦ et Ouest barrera à 3♦, je suppose que d’une façon ou
d’une autre vous allez atteindre le contrat de 4♠, comment le jouez-vous sur entame du 5 de carreau
pour l’As d’Est (retour du Valet de trèfle par exemple) ? Un plan de jeu simple qui fonctionnait :
défausse d’un coeur sur la Dame de carreau, on tire AR de coeur et on se prépare à continuer en
double coupe, quitte à laisser RV de pique à la défense. En fait, la Dame de coeur seconde tombe en
Ouest et on claime rapidement dix levées (malgré RVx de pique en Est). Nathalie a tenté une impasse
coeur sur Est et a fini à -2, pour une nouvelle égalité mais une occasion de ratée de recoller au score.
Il n’y en aura pas d’autre avant la mi-temps : un IMP de perdu sur un 3SA adverse inchutable, une
égalité sur un 3SA-2 (toujours en EO) qu’on a bien défendu, et une dernière donne où un barrage
me pousse à jouer 3SA malgré un fit coeur, avec pour seule conséquence un IMP de perdu. Une seule
donne a donc vraiment déplacé pour l’instant, mais elle est douloureuse pour nous, et nous sommes
menés 16-0 à la mi-temps. Je vais très mal commencer la deuxième moitié de match : notre Est,
après être intervenue à 1♠ sur mon ouverture, décide de sauter au tour suivant à 3♠ dans son 7222,
une enchère complètement martienne. Mais on rentre très facilement toutes les partielles du monde,
on a intérêt à faire chuter, et je file honteusement le coup pour une perte de 7 IMPs. On en perd 4
de plus en faisant un passe général assez normal ensuite, puis encore un quand Nathalie assure sa
manche. Suit une manche trop optimiste en EO, qui chute d’une levée aux deux tables, puis nous
gagnons enfin notre premier IMP du match en limitant un 3SA à neuf levées. Mais le temps passe et
ce ne sont pas les deux partielles qui s’enchainent ensuite qui vont faire évoluer le score du match. Il
faut attendre la toute dernière donne pour revoir quelque chose de plus intéressant :

Donne 16 (EO vulnérables)

♠ A R D 10 9 7 6 ♠ V 3
♥ 4 ♥ A D 10 5 2
♦ A 6 2 ♦ R V 5 4
♣ D 3 ♣ R 4

Il semble assez normal de finir à 6♠ avec ces deux mains, comment le jouez-vous sur entame coeur ?
Notre déclarant a plongé normalement de l’As, tiré les atouts en deux tours après avoir coupé un
coeur, coupé un nouveau coeur (ils sont 4-3 mais le Roi ne tombe pas), et tenté de remonter au Roi de
trèfle. Échec, l’As est en Sud qui rejoue trèfle. Bye-bye l’affranchissement du cinquième coeur, Ouest
a tiré quelques atouts avant de se résigner à faire l’impasse carreau. Et là en Nord, ayant entamé
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brillamment sous le Roi de coeur, puis défaussé à la première occasion un carreau sous ma Dame
troisième, je priais secrètement pour que le 10 de carreau soit en Ouest, persuadé que le déclarant
allait tenter l’impasse du mauvais côté. On ne le saura évidemment jamais, douze levées et surtout
12 IMPs du mauvais côté quand nos partenaires ont empaillé.

Rien n’a bien tourné pour nous dans ce match, qui marque un coup d’arrêt très brutal dans un
week-end jusque-là parfait. On perd 40-1 et on marque un très maigre 2.03 PV. Nous laissons la
première place à l’équipe Verdier, mais nous restons tout de même deuxièmes avec une bonne marge
sur nos poursuivants : Fleury et Riberol se sont neutralisés en table 2, et c’est Aroix qui en a profité
pour prendre la troisième place.

1. Verdier 79.15
2. Baudu 73.92
3. Aroix 67.87
4. Fleury 67.57
5. Riberol 64.99
6. Ouradou 64.49

Sixième match

En jetant un coup d’oeil distrait sur le classement, on aura certainement l’impression qu’avec
nos 6 PV d’avance, nous sommes encore en bonne posture pour décrocher notre qualification. En
fait, les apparences sont trompeuses, notre gadin du cinquième match nous a vraiment mis dans une
situation très difficile. En effet, voici les matchs du dernier tour : en table 1, Verdier va affronter
l’équipe Ouradou, qui n’a rien de terrifiant, ils sont largement favoris pour garder leur première
place ; en table 2, nous seront opposés à l’équipe Aroix, l’une des plus solides de tout le champ ;
pendant ce temps, Riberol en table 4 (contre Arditi) et surtout Fleury en table 3 (contre Coupeaud)
seront favoris pour gagner leur match et même pour faire un gros score. Bref, limiter la casse contre
Aroix (il faut qu’on marque 7 PV pour rester devant eux, c’est-à-dire en gros perdre de 10 IMPs
maximum) ne serait sûrement pas suffisant, on se ferait probablement coiffer sur le fil par une ou
deux équipes. Si on veut garder des chances raisonnables de passer, il faut battre Aroix, et si on veut
vraiment être complètement à l’abri, faire un petit écart serait préférable. Bref, non seulement c’est
pas gagné, mais encore une fois, le plus dur reste certainement à faire ! Mais encore une fois, nous
nous dirigeons vers notre table (NS table 2) sans nous mettre de pression, et allons affronter pour
les huit premières donnes le couple Van Eijck. Le match débute sur un échange de bons procédés :
une égalité sur un 3SA adverse (on peut rentrer un 6♣ improbable sur la donne), puis un IMP de
surlevée de gagné sur un 3SA dans notre ligne. Ça ne va pas rester calme bien longtemps :
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Donne 6 (EO vulnérables)

♠ 6
♥ R
♦ A V 8 7 3 2
♣ A R 9 6 5

♠ A R 10 4 3 ♠ D V 8 5
♥ 10 6 2 ♥ A D 9 4 3
♦ 4 ♦ 9 6
♣ D 10 7 4 ♣ 3 2

♠ 9 7 2
♥ V 8 7 5
♦ R D 10 5
♣ V 8

On aurait certainement du faire une égalité sur des séquences similaires, mais il y a eu une grosse
couille dans le potage à notre table. Ouverture de 2♠ bicolore en Ouest, je cuebidde à 3♠ en Nord,
enchère demandant dans un premier temps un arrêt pique pour jouer 3SA, mais qui peut cacher
un bicolore mineur. Le père Van Eijck en Est hésite un moment puis décide de mettre une pression
maximale en plantant 4♠. Et là, gros drame, Nathalie alerte mon enchère comme un bicolore coeur-
mineure et dit 5♥. Quand l’enchère me revient, je suis assez perplexe (Nathalie a passé d’entrée,
elle ne peut pas vraiment avoir des coeurs très longs) mais je ne vois rien d’autre à faire que passer
pour l’instant. Une fois contré, je me décide à dégager, et on finit sans trop maitriser ce qu’on fait
par jouer 6♦ contrés, Est ayant bâtonné tout ce qui bougeait. Notons d’ailleurs un gros pêché de
gourmandise de sa part, puisque le meilleur score disponible pour nos EO était à 5♥ non contrés (où
on va faire quatre ou cinq levées). Nous n’aurons tout de même pas la chance de scorer un 6♦X=, et
comme l’autre table a rentré tranquillement 5♦, ce sont les Pays-Bas qui ouvrent le score sur cette
grosse erreur défensive des français, 11 IMPs de perdus. Mais ce n’est que le début du match.

Donne 7 (Tous vulnérables)

♠ A R D V 5 4 3 ♠
♥ R 8 5 ♥ D V 9 4 2
♦ ♦ R 9 5 4 2
♣ A R D ♣ V 7 5

Un test d’enchères pas si facile, la clé du coup étant les petits honneurs coeurs dans la main
d’Est. À notre table, ouverture de 2♣ fort suivie d’un saut à 3♠ pour montrer une couleur pleine (la
séquence est déjà forcing de manche). Est nomme son contrôle carreau au palier de 4, et la suite sera
plus nébuleuse : 4♥ en Ouest qui devrait logiquement promettre un contrôle trèfle (sinon on ne veut
plus explorer le chelem), 4♠ en Est « j’ai tout dit », nouvel effort à 5♣ en Ouest et Est a conclu à
5♠, ce qui semble manifester qu’il n’était pas sur la même longueur d’onde que sa partenaire. Pas de
coupe coeur en vue, douze levées sont bien au rendez-vous. Nos partenaires ont nettement mieux géré,
puisqu’Est a pu faire une enchère indiquant deux honneurs cinquièmes à coeur, ce qui a rendu la tâche
d’Ouest facile. Une belle action collective qui permet aux Bleus d’égaliser immédiatement (13 IMPs
pour nous). Nous allons ensuite appeler un 3♠ qui semble très normal dans une bataille de partielles,
il y a exactement neuf levées à prendre, mais ça nous rapporte 7 IMPs (ça a du dormir en fermée).
Un but de raccroc qui nous permet de prendre nettement la tête du match ! Nous capitaliserons sur
les donnes 1 et 3 en rentrant deux bonnes manches dans notre ligne (deux égalités), mais la dernière
situation chaude de la mi-temps sera sur la donne 2 :

19



Donne 2 (NS vulnérables)

♠ 10 7 6 5 3
♥ A
♦ A R 7 6 4
♣ V 5

♠ R D 2 ♠ A V 9 8 4
♥ R 7 5 2 ♥ 10 8 4
♦ 5 ♦ V 10 9 2
♣ 9 7 4 3 2 ♣ D

♠
♥ D V 9 6 3
♦ D 8 3
♣ A R 10 8 6

Ouverture de 2♠ bicolore en Est, Nathalie tente un 4♣ légèrement agressif (bicolore coeur-trèfle,
au moins on est au point après notre révision de la donne 6). Je suis en train de me demander ce que
je vais bien pouvoir faire avec mon jeu en Nord (vous noterez que le contrat hautement improbable
de 4♥ en NS rentre à cartes ouvertes), quand Ouest décide de dire 4♠ (non, je suis désolé, je ne
peux vraiment pas vous expliquer pourquoi, je n’en ai pas la moindre idée). Un contre facile et deux
levées de chute plus tard (on a pas défendu au mieux), voilà un nouveau coup de 11 IMPs qui nous
revient. C’est la folie dans le stade, les Bleus viennent de marquer un nouveau but qui leur permet de
mener 3-1 à la mi-temps face aux Pays-Bas ! Euh, pardon, nous menons donc à la mi-temps 32 à 11,
il ne reste maintenant plus que huit donnes à tenir sans trop perdre de terrain. Nous sommes rejoints
en salle ouverte par Jean-Luc Aroix et Corinne Mohsen, c’est évidemment une paire dangereuse. Et
comme nous sommes des gens généreux et que c’est plus rigolo de tenter de gagner le match en filant
un gros coup à chaque mi-temps, on commence par donner 12 IMPs à nos adversaires, suite à un
réveil à 4SA un peu trop aventureux de Nathalie rouges contre verts. Jean-Luc Aroix en Est pioche
ensuite ♠ 1087 ♥ A9863 ♦ 107652 ♣ - et entend sa partenaire ouvrir de 2♣ (fort indéterminé) puis
redemander à 3♣. Il décide de passer, ce qui s’avère être la bonne option quand 3SA est seulement à
deux doigts de rentrer. Nos partenaires n’ont pas su éviter la manche (je les comprends !), 5 nouveaux
IMPs qui s’envolent. Il serait temps d’arrêter l’hémorragie :

Donne 14 (personne vulnérable)

♠ R 3
♥ 7 6
♦ A 10 9 6 5
♣ 10 5 4 3

♠ 10 8 6 5 ♠ A D 7 4 2
♥ R 9 4 3 ♥ D 5 3
♦ V 8 ♦ D 4 3
♣ D 9 7 ♣ A 6

♠ V 9
♥ A V 10 8
♦ R 7 2
♣ R V 8 2

Je ne me souviens plus de la séquence exacte, ça a du être un truc du genre 1♠ (en Est) (X) 2♠
(3♦) - - 3♠ fin. Quoi qu’il en soit, Est joue 3♠ sur entame d’un petit carreau pour l’As, que faut-il
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rejouer en Nord pour faire chuter ? La réponse est a priori : rien. Si on switche trèfle on ne fera qu’un
coeur, et si on rejoue carreau (ou coeur), on ne fera jamais de trèfle (le 9 de coeur finira par faire une
levée, ou il y aura une remise en main sur Sud). À la table, j’ai fait la relance imaginative du 3 de
pique sous mon Roi second ! Imaginant sans doute un Roi sec en Sud (même si le contrat n’est pas
gagné dans ce cas puisqu’on perdra quand même un atout), Aroix a plongé de l’As et chuté d’une
levée, on récupère 5 IMPs. Puis nous allons avoir droit à notre dernier cadeau du week-end :

Donne 15 (NS vulnérables)

♠ A R D 10 9 3 2 ♠ V 6 5
♥ A ♥ D 8 2
♦ A 7 4 2 ♦ V 10 8 3
♣ 8 ♣ R D 7

Ouverture d’1♦ en Sud, quelle séquence auriez-vous produite ? Corinne Mohsen a choisi de contrer
puis de dire 2♠ sur la réponse d’1SA de son partenaire. Je soupçonne qu’un saut à 3♠ aurait évité
le désastre, en tout cas Est a transité par un cuebid à 3♦ « je ne sais pas trop quelle est la meilleure
manche » et Ouest n’a pas vraiment compris le message puisqu’elle a carrément planté 6♠. Deux de
chute sans histoire et 11 IMPs de donnés, nous avons à nouveau 20 IMPs d’avance. La fin de match
sera beaucoup moins animée puisqu’on va terminer sur quatre partielles. On perd tout de même 5
IMPs sur un 2♠ en EO rentré à notre table (Aroix avait pourtant fait un premier mauvais choix, mais
on n’a pas réussi à mettre la pression jusqu’au bout), et chuté sur un endormissement en fermée. Puis
on regagne un IMP sur un 2♠ tranquille dans notre ligne, et on en reperd à nouveau 5, toujours au
contrat de 2♠, une nouvelle fois mal géré en salle fermée. La dernière donne du week-end est un 1SA
adverse facile à faire chuter. On sort de table relativement confiants, nos partenaires nous avouent
une mauvaise dernière mi-temps, mais on a gardé 10 IMPs d’avance (49-39) pour marquer 12.8 PV
sur ce dernier match. Sauf énorme carton de Fleury ou de Riberol, nous allons garder notre deuxième
place. Il y a toujours un léger stress en attendant les résultats finaux, mais ils vont confirmer notre
exploit :

1. Verdier 100.30
2. Baudu 89.60
3. Fleury 86.53
4. Riberol 85.23
5. Aroix 77.41
6. Dulucq 72.29

Comme prévu, Fleury et Riberol ont gagné assez largement, mais nous avons gardé suffisamment
d’avance pour décrocher notre billet pour Paris. On ne peut pas vraiment dire, au vu des nombeuses
grosses erreurs que nous avons commises sur ce week-end, que ce soit totalement mérité, mais nous
avons quand même réussi à assurer un fond de jeu pas trop mauvais dans l’ensemble, et surtout eu
beaucoup de chance en profitant des errements de nos adversaires (qui se sont peut-être mis trop
de pression sur les deux matchs que nous avons gagné le dimanche). En tout cas, nous n’allons
évidemment pas bouder notre plaisir, et profiter d’un dernier week-end parisien pour cette saison
bien remplie ! Accessoirement, j’engrange 53 PP de plus pour ce week-end, ce qui ne sera pas suffisant
pour passer première série pique, sauf performance en finale nationale encore plus impensable que
celle que nous venons d’accomplir. Mais là, on ne se fait vraiment pas d’illusion : 24èmes sur 24 à
l’indice, et même assez loin des 23èmes, et quelques équipes très très au-dessus de nous en haut de
peloton, on ira pour s’amuser, en salivant déjà à l’attente de notre deuxième match de Suisse, que
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nous jouerons forcément contre une équipe extrêmement forte. Et ça me fera un nouveau dernier
compte-rendu de la saison à faire !

NdR (Note du Roupoil) : je nie par avance toute responsabilité concernant les résultats d’un
éventuel candidat Hollande à l’élection présidentielle de 2017 (comme d’habitude, mon introduction
à ce compte-rendu a été tapée un moment avant la compétition).
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